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1. INTROD1JCrrrON

Ci est devenu un lieu commun. de constater J~our les.
pays d'outre-mer le manque total de données concernant la situ~tion

dénographique. Un tel état de cho::;es est d' auitant plus para(l.~)xc.l que
le .développement économique et oocial de ces régions nécessite une
connaissance précise de la structure et, de l'évolution de leurs po­
pulations. Il est inutile de souligner les inconvénients éviùents
qu'il y a à prép~rer des plans d'investissements et des progrcrx16s
d'équipemen~ sans Statistiques sÙres de la population. Ainsi p~r exem­
ple des réalisations tendant dano une- région à augmenter 12. ~:'roduction

vivrière- de l'fa par an ne représentenit qu'un effort. insuffisu.nt et I!1~e

une dininution.. du niveau de vi e si de- sen c8 té la population augrnente
de 3% 3 de même les projets de constructions d'écoles ou de dispensai­
res doivent tenir compte du rythne d'accroiss8r.1eni1 de la pO:1ulution.
Sans connaissances démographique-n, il n'est pas de comptabilité natio­
nale possible ni de poli tique fcone.nique èu sociale efficace.

Sans rechérclH:-r les raisons profondes du reté',rd des
studes c1.émographiques c.1a.ns l'Union Francais@ par rapport à d.' c.utres
terri toiras, il inporte de souliGner brièvement les diff'icul tés très
particulières rencontrées dans ce domaine.

Cor.m6 un reCen136ment complét ou la Bise Dur pied
d'un ~~tat Civil effeetif necésDit:) de longs délais de préparation et,
des fonds considérables des donEl=<';':J démographiques ne peuvent ~:tre ob-·
t@nu&s que- pe.r des études monoeré~~)hiqu,"s ou des enqu~tes par sondage.

Lt'JJnqu~te Nutri tion Niveau de vie se devd t de réa­
liser dans les villages de ln Cubdivision. de Bongouanou où GIIG est
implantée pour un an un sondage (:'.doographique pour connai trH la compo-·
si tion de la population et son 6volution. Il est inutile de r:(~ulignQr

d'autre part l'intér~t qu'il y ~v~it pour ~lle à confront~r 1~8 données
agricolGs et éconor.1iques avec l~fl relevés dénographiques. ( l )

Cette GnquGte Q;nographique par sondagG ~st la pre­
m~ere dont les résultats sont publiés pour unE; portion d'un territoire
fro.n~ais en .t.frique 2.U SUd du Sr:.hé: rc. Il serc intw-essant 0.8 :l.S8 con-

(1) CeMe enquête dérlOgrJ.phiqu6 (~ont les ré sul tats sont pr8SE'nt(~s ici
n' é\.urai t pu être réalisée sans le concours de M".d~Deiselle S. CRl.PBCHLJT
C€lle-ci~ aidée d& deux enqu~tfou86S A. Bosson et ~JI. Kangé1~ 1'- l~.Ù pend.:;.n~

plus de 6 mois non sGulenent,Dcrcourir les 9 villages de l'~chcntillon

mais aussi visiter les eentaines <Ill) canpGm~mts qui en dépenc1cnt~ e.:fin de
r.mcontrer les qu&lque 3.000 fer.U:16S qu'elle' avait à interro(j8r. Ce tra­
vail souvent ingr~l.t~ accompli penc1 ..nt la sc:::.ison dss pluitw a !1GCQssi té
d~ sa part. une ténaci t@ et un t2.ct auxqu~ls il convient, de r.~l1dre hem­
rne.ge.
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confronter 2.'VQC ceux de l' 811quâ-te râ-ali-sée sur-'P ensOClbli01 de la.
Guinse en I954-I955.

L6ls c.van t2.t~ ,s de pro céder scientifiquen;:,n t pe.r
un sondage e.lé<'..toire sont bit,·, connus. En plus dGl l'écol"l'.'!lie dg
teDps gt d' a.rgent qu'elle rf""':';sente, cette néthoda per;-",t d'ex­
trapolor valablement à 11 enL .."ble de L~ r~gion étudiée ls::.: c,-.re.e­
téristiques de 118chantillC'11 l~8 villages recensés, tout bll ce.lcu­
lë'.nt le. n<'-rge de l'erreur rx',: :J.;:lale cODtlise p2.r r~'..pport ,',U::: r~sul­

tats de ce que serait un in">'l·b:'.ire exhi'..ustif.
En plus de: ' 'iffi cul tés d' 0 rclre génér2..l Cl ue ren-,

contrent de tellQs enquêt@c - p8r exenple la préceritG dèD corJDU­
nice,tions - il faut noter (.,";1l6S qui tiennent l'.U r.lilieu huntlin.
D'une'p:~rt, il existe d.:.~ns l,«G vill2.goo une indifférence \'.t quel­
quefois E1~me une méfiance, ['.I,.illeurs assez ne.turellQ, EllV8rs d6lS
questionnaires qui rappellE.Jnb 10 recens~Dl:mt et pi:1r sui -k l' ir.lpet,
lH.:rsonnol;d'c:\.utre pGrt on r<;je.mtro d€ls obstaclos pour E:::::tiDer
l' êg~ dans c~s po~)uli:'.tions 8'.;JH gcri turc.; on reviendrc"'. IJ1',u:; loin
sur les' solutions données il Ge l)roblème. Enfin li:~ struc'kre so­
ciale &t une- certe.ine inst2..bili té du oa.riage consaerMt 1;: Dobi-·
li tQ de la population entre 1 .. faT.1ille p,'.ternelle et le J.ic;nage
IJ ..ternel rendent souvent très corJplexe le. délimi tation rigoureu­
se d'un ~chantillon d'individus.

LE PL~N DE SONDAGE

C' Gst cette nobili té des h,:.bi tants pouv:mt api­
pë.rtonir à 2 ou nocle quelquefois 3 groupes familiaux qui Cl. con­
ditionné le plan de sond~ge. Le sond~ge déT.1ographique aurait pu
Qn effet se modeler sur celui de la nutrition et des buc!Bets. Le
preDier degré étant. les villé~ges, le deuxième d0gré ~t[vnt le :rec"
t~ngle. Cependant ce plan G'bst revélé i~l~ssible parce qulil
étai t très difficile de eonl1é',i tre Il appartenanoe des gEm::; enque­
tQ8 à tel ou tel rectangle. De neme à quel groupe f~Dili01 pau­
vai t-on rattacher les gens vi vE:.nt presque en peI'I!lanenCQ c'Lns los
c~~mpernents ? .

. l!.'n fait cert<:.'.ins pouvciEmt profi ter de c·~tte con-
fusion pour éche.pper à l' intbrrog..;.toire dénographique•.~u[;si le
village a été choisi confle ::"nl degré de sondage. Tout&::: les fen­
i:1€lS du village devcmt ~tr6 iJ'terrogé~s,celan'a d'<'..il1.;1~r8 pas
8c<~rté- la difficulté de IN;, .liser certc.ines ferJI:1ss dc'.:ns t~l ou
tel ville.ge suivant que c' etc:!. t celui de son mari ou c&lui de ses
Dc~rEilllts. L'échr-.ntillon a CO:':ii~ris les 9 villages où so font les
relevés de nutri tian et dE; b1tllget. Au tota19 ces 9 vilh',GGS re- ,
présentent IOdOO he.bi tants ;-:oi t environ 20% de le. pOj~ul:·,tion to­
tc.le de- la SUbcl.ivision. Ce-tiï,.-, fraction de sondè..ge peut -y-r-.i tre
élovéo na.is olle était ronc"'..uc nocosscdre p.::.r 12.. taille ,~c la po­
pulation étudi&e •
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Trois cat~cc~ies de relevés sont effectu~s ~u

cours de l'enquête.
Un inv.oHl·1; .ire des villages de l' éch"lltillon.
Un intGrr 3atoire do toutes les fGr~08 de ces
villagcc.
L'enregistreoent des naissances et ~GC décés
au cours ~üs r2 mois de l'enquête.

Le but do l'inventaire est de connaitre la CO~­
po si tion de la population tant par âge que par sexe ,--- :Dc~r pro­
fession ou p~r race.

L'interroge.tl'ire des feL1r.1es ""st destiné à per­
mettre l'estimation de la natalitSde la fécondité et de la poly­
gamie.

L'enregistrGr:lcnt du I:10UVeI:1.8nt nê.turel dG la po­
pule.tion doit donner les t2.u::: de natalité- et de mort2.1i t'; et p,-:r
différence le taux cl' accroi::wenent de 12. population.

L'I ensenblc de cos relevés perne-ttra da i'ë.ire des
recoupements et l'an~lyse èG3 résultGts obtenus p~r ces ~rocédés

doit apporter de riches enseiGnements néthodol'giques.
Dans les vill~~ges de l' é ché.'.nt:iJ.llon? 12. ")C,;)ula­

tion étrangère a été systé[l.s',ticluenent étudiée à part. }~n t.ffet,
d'une part9 c'est une l)Opulation d'im,ligration récents. cOi:lposée
d'éléments toujours jeunes 2.vec uno très forteI:1.2.jorit~ Q'hoones?
cl", c.utre p...rt? el18 est surtout con:10sée de gens vêm'.nt clu SOudan
ou de Haute Vol ta? souvent i::::L,r.lisés et aycnt toujours un noc13 de
vie très différent de celui des l~ni.

Les inclurG ,:uré1.i t eu de gre.ves inC('l1villients-;
d,listorsions dans 12. cor.r.lositi:)ll de la po:)ulation, hétéroGGll&i té
cl,"ns les r8sulté:.ts conCerr12.1t le o2.ric:.ge, la natalité ct 12. fé­
condité; phênonènes qui dl;p<:'"clont étroitenent cles DoeurB ot cles
couturJGs.
Cet exposé ne concerne clone qU:) la population Lgni. (r)

Cl est l'inturrogatoire des ferlnes qui ê, fourni
de loin le plus do ronseigncnGnts. Plus de trois r,lille fcnr:es ont
été sounises au questionnaire dbDographique.D'unc part~ 11éparpil­
18D0nt de l~ pODulation dnns les cGnpen~nts dG culture ~ la saison
où 2. ét0 fa.ite l'enquêteL:. r::-nclu très difficile le rGc<;:nscnent
exhaustif des f~~KJes clans los vill~ges choisis c D'~utre D~rt, la
dur;§e elle nêrJc dG l'enquête qui s' Gst prol,-ngée pencl.....'.nt six Dois
.~ rendu difficile la délinitC:.tion cle l'ech:'.ntillon, CJ3rtr.incs fen­
Des incluses dsns l'effectif initial ~y~nt quitté le villaGe tandis·
que d 1 ~"..u tres fem.1Gs ven~.i(;;n t cl.G l' extfrü..ur habi ter un (lG8 villa­
g0S tirSs. Lu total g on peut Gstiner à une centaine soit 3% du to­
t2.1 de l'éch"....ntillcn le nCI:1br0 de fennes qui ont e.insi éch':~l1pé à
l'enqu@lte.

(r) Lù. POl)Ulc~ tion 8trangère fE.N. l'objet d'un 2..utre r2.j}".0rt qui en­
gl·bora tous les autres as~octs de leur vie g Nutrition - Habitat­
i~ricul ture.
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L' ~ge de ché1qu8 ferme interrogée a é-té estin6c en
reliant sa n~dssance à quelque évènement not2.ble dont 12. c'.::>.te est
connue • J)a.ns le cas ou cela. n' b ta.i t p"~s po s sible, soi t qu" la
n~.issL:.nce soit e.ntérieure à tout évènenent historique cennu dans
lc~ région, soit guI elle soit cGnprise entre 2 évènements trop é­
loignéE?" :i...:::.ns le ter.lps 0t ne p&rnett~.nt pc'.s d0 12. déternin(.,r assez
précisément, on a cherché à situer les premières règles ~e la feo­
ne p..·.r rd.pport à un évènenent notable : en SUPPos2.nt que l' 2.ppari­
tion des premières règles ait lieu en noyenne à l'âge de 14 ans,
12. d...:.te de ]La né:issance êté:'.i t I::;stimée 14 dnnées av&.nt l' ::;vènenent
corre.spond<lnt. Le plus souvc;nt, lorsque cela ét,·.i t possibL, les 2
noyens, situer la naissance p.r rapl~rt à un évènenen%,ot-Dituer

J

/ les prenières règles par ro.pport à un autre évèner.lent. fteicnt· en-
11loyés concurrenent? cela pf.rnettai t cle faire un recouperJont et en
c~.s do trop forte divergence cle pr;;iciser l' ~gG vrc.:~i pc.ir cl",s ques­
tions supplémentaires.

Fixer 12. date (:.7 n<1i ss""nce è.' une feooe à l'aicle ètu
calendrier historique s'est cC't:.vent révélé difficile. En effet,
pour les fer.ID6s nées dans un rutre village que celui où olles he­
bitent avec leur m~ri, il peut ne pas exister de témoins se rappe-·
lant de l'époque de leur m'.is3,~nce.

Lorsqu'on a rGcrurs à un vieux p<1r8nt pour situer la
n::'.issance entre 2 dates r.lë~rquL.ntes, il suffit de lui dem2.l1ckr la
taille approxio~tive de l'enfant lors q'un certain êvènenent en
lui fa.iscint faire Id. cODpc~r,:.ison "'....vec un enIltc.~nt cle nên0 te.ille ha­
bit~nt le village.

Pour les fer.Eles n'ayant pas encore atteint leur plein
dévell)ppeoent ou les jeunes <:.nf..'..nts, il est 2.ussi possible è.e faire
une estination de l'~ge à 'p,~rtir de la dentition cl.'2.près une échel­
le provenant d' une é-tude e.n<fricé.iine. BiE:n souvent, cepGml.~nt, il
8st LtppL~ru qu'il fallait corricer cette échelle à l'aide d'au.tres
critères. Pour les trop jeunGs enf~nts, il est possible de fixer
leur âge pë~r re'Pl)Ort aux r8col tes. l..insi bien souvent (·;st utilisée
le nonbre de chc1mps cultiv~s depuis la naiss0nce : il CQrresl~nèt

.. ,u nombre cl' ...nn6;:.s pu:isque ch-...que ë'.nnée un nouveau chanp üst défri­
ché et planté d'ignane.

De mêne pour repérer plus précisèment le nois de nais­
sance dans le cas des enf2.nts nGs en 1953-54-55 les évèn?;r16nts de
la vie agraire peuvent servir cle points de repères, de [,ê.J:le que les
principales fêtes civiles ou religieuses - No~l - P~qU6s - d2.ns ce
pays déja assez largement christianisé, et aussi les fêtes coutu­
nières telles que celle des ignames.

Le calendrier historique est donné en annE.::G. Il faut
rsnarquer que cette chronolOGie ne conporte pas fo~cénent les dates
Gyant une signification historique et qui )nt soR~~n~rQué les
esprits que des 8vènemBnts loc~ux tels que l'ouverture Q'une route,
le dépL',rt t't'un Il Comnandè..nt Il ou la mort dl un chef coutuDier renom-·
r.18 •
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L'enregistrer.18nt ües clécés et des naissanc,.. ;~ (~ans

les ville.ges de l' Gchantillcn l)ar les ~quipes qui y sont fixées
à dSL18ure s'est révélé in6{}-J - clans 16s i)eti ts vill2.G\-;:.; - on
clessc'us dG 700 habitants - V,f:) relevés ont été satisfE.i·;:~·.Lts?

:.)ar contre cl.i1ns les gros viIL,gGS et surtcut ceux c1éI)2.:.::s~ :lt 2000
habitants, ccrte..incs n2.iss.',:;c;s ont 0chap:!é aux cnquet.::.....J.l,:. ct
:)our con:.)l&ter les relevés, ~:, a fallu faire un contrêlc: v)Ur
~y.".r cour. Là encore, c'est L, :forLle saisonnièrcnent clis~):l'3fe a.a
l'habitat en campenents qui é~ Gnpêché l'enregistrenent ç'-)::~)let

c~es naissances. Conne on :;.x·,r:::it s'y attE-mcl.re, les c18cc~:.J nut· cle.ns
l'ensenble été Dieux obsGrvt s sr§,ce aUJ:: fêtes de fundr::.i:L1", s ­
GEmIs I)~ut être quelquos (:,;CVD au caD:)enent c1e tl~ès jeml':8 en-

, fants ont pu ~tro oubliés.

..l!..-.!!.f.. oo1J:1:"'0 SI TJ.:,.Q.l: DE L1.. POPULATI0N

Pour r811résent~;~· la conl)osi tion (le la POliul,:.tion l)ar
sexe et pc.r ~ge, on a Util:i.:;0 la néthocle classique (le J.,-::, x·rar.1ic1G
::e8 ages en rar.,enant à IOOI'C 1.-::, P01,ulc.tion cle l'échantiJ.l::n.

L' inventaire (~;~;:; villages qui e. précéc1..é l' ~,1'.~u6te

s' dt2.nt révélé ü'lcoDIùet, eli ;::8 sert ici de la con::.}ositi011 de 1'­
~:ch2.,ntillon (le rectE~ngles s2.1cctionnés au h8.sarcl peur 1",::; relevés
de nutrition 6t de budgetB>

Un effort 6ontil:u est fe.i t clans chaque ville.:ie l)Our
aDéliorer ces cl.onnées en Ih] v:mf:;:ontant notannent aveG J.ES lis­
tes c1c r2.tionnaires 8tabli",~; :.'our oh8.que rectangle L~rf:; ,'.&8 rel€­
vés (le nutri tion. C'est :)CUrC11ci lès r~'sultats l)résent';'.:; 1.ci con­
cerm:.nt 12. COI:1:.rsi tion de li'. )o)ul':<;-uion ne sont que prr,vj.snires
Gt j?robablGr.1Emt assez IJGU 8i~.,:ificatifs.

D' c:.utre l)art, "1,1 incE:rti tUC~9 flans la cléter;in·.~tion

c"'-es âges - souvent à 5 ann ~,:,:-:~~ - enl1~che cLa présenter li.'. )yrani­
c:e par tr2.l1che~ c~l[\ge (le nc,:L~l:' cle IO 2.ns.

TClbleau l g CS:>1'11iosi tion cl.1:; _!:..':"'"~Iopulati(\n p2,r se::::e et jhl' ~Ge.

rar.1~n8S à IOOOO habitants-r

! .~.- .------~.•------_l
Il 0 240' 230 1 470

\
L-9 1430 ':420! 2850

IO-I9 930 lI80 1 2IIO
il'

20-29 IOOO tL050 1 2050

30-39 630 1 660 1290

! 40-49 350 1 320 670

1 50-59 150 1 160 3IO

1::t:l---~-;;:-:----;~~: --+---IO-:-:-:--I

•

•

Il

1 .

•

--_._._--------
Honnes

-~---------~----_...
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Te..ble2..u 2 pyre.mide (LG_fL âges (1.e la population Agni_,_

• i60_+~ fénininSexe r.lc1sculin Sexe

1 _

50-59 1

1 !, C'-,; 9• -\--

.-?,( •• 3~

.2('- :~9

I,C-I9
'-'---1

• ç._c ,_._~--J
1600

1200 800
400 ,400 800 I~OO I6co

."ù. clGlà cle 5..r,l:ns plus nor:'bl'.,-;uses .
>,nnnes l:lontrEJ'jl'habi tuelle Dm:norta.­

D'V ,

•

•

••

Lle..llure générale ~e lB pyrar.lide Bvec sa très Inrge ba­
se et ses échelons se rétrfcinsant rapic1eDent attente- une ~)ODula-

tian, jeune et en ex~~nsion9 c~ractérisée par une n~t01it~ dlevée
et une assez forte oort~lit~o

Le décalage c1es CI'::',:lins 10 - 19 11ar rap:;;>ort ê.U preDier
grQ.c:'in 0 - 9 tradui t l'in:xrt,.:.nce de la Dortali té dans 16;1 pre­
r:1ières c.nnées cl l age.

LI insuffisance ::-Ul' le sexe nasculin cle la tr~,llche 10
19 et dans une nosure noin(-~',.:, '"'.e la tre.nche 20 - 29 re~::,,'ù;él1te

l)robablenent une certQ.ine : ':icration èLes jeunes gens 'J <:::; les
cantres urbains.

Les classc;s cl' e.(' ,
)our les feru:les que l)OUr 1"-,
li té nasculine •

,.; j :·.c~-
•

•

Dans une lJcj!ula'~j, 1 donnée 9 la. n2.tali té et l~~ f';'condi té
clêpenclent -ftroi ten13nt cc1es : '," ,rs et des habi tudms de viG, Cl est
lX\Urquoi il inporte9 G..vémt : 1 borller directenent 11 an2.1;)'[;", c~es ré­
sultats de ll&nqu~te d'exc.i,L.,or certaines coutunes cOnC;,l':Bnt le
[larh~ge en pays ligni.

4-1 LE 1MAR+ll.Gl'1 .. " ,.,'
.,. _ l ' .' ,5~. \.

])ans 11 ensenble le;c fer.lf.1es se n'..rient jeUn&f:, 103 nc.:.ria­
gs, est célé-bré sans gr.:.ncle cbr2:;nonie et c:.vec beauCOUl) r:r :Ï.lIS de cl.if­
fi cul tés' qUO c1.ans les Days où la dClt est lÜUS élev~e. LI ;::'change cles
cad;:.,aux coutuniers co,nsacr" 1::: f.1i1rL~ge qui J.)eut nêI:1e av,-ir lieu
1· re.:que la fille est 'oncorb enfant. CeDencl2..nt il ressort (lu tableau
que la gri1n~e Dajor~té des unions se fait l'année dGS ~r~~ières rè­
Gles cu au cours ,des 2 ann~6s suiv~ntes •

•
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•

Si lIon. sl!?j>-·,,··"îü;:;.-. rv-,r'.;; :U.· ~:.,~ ~'.rob<:.bL-, llis
premJ.eres règles se si tuen-:, v"t's 14 ans:;:: 2: C::~;,)_ -.79tf:, cl::.::- ::'illas
sont r.lariées o.vc'..nt 16 ans ~- ~ ,.~.f: 8,v,-"nt :L9 a::::H

])L..ns un Elil:L'l .'t:.rf.j:l afri Jain, '~:::l Clue ùelui de la
société Agni? il nI existe i.. rte fennes de p:,.us llô 20 2-!l8 Clui
soient encore célibataires' .1 exception (le q,l<.81ques r2.r':'8 fennes
présentant une tare ou une; ::' .. i.irrJité grc.w6? E;t crJ.i ne :)",uy&nt trou­
ver à se n<J.rier.

Lorsque le [1c~,:':'Be a li",~~ f;i ~,3t? ::'1 f ....ut ::j'2.:bter.dre
ci ce que la périNle de fécC'm:ltÂ clf1:)':rG<C" êljaJ.2::1E.nt. à un [-.GI:; précoce.

Tableau 3g .Age 2.U )r~l:1ier ~.>lriag6 l)a:'_.22.":?j)o:::·~~~?X p)erp.JI'CS règles
T pour CE.n.t r.:tt::'lages

Avant
+os

règles
•

-.-)---- "--~--.--_. l "

l'.<1",I;e 1 LI-.',U:i ,

rG[.t~,:; \~7-~ ~l:':~~~~I' :~::?f~-'6 a1.1f~~, ..
------1--------.1 ._, . 1

:LI13 'J ") t.: "J

f_ • ...I~;

. i
1 1

'-------:.._-.-----L : _•

•

•

•

..- .

Les chiffro8 ,~ ' ..:'..0:1.0<',:, ,~: ',::'!': ,',-: ra;:', ,."Gi:b cl l au­
tre part? la fréquence él(:,-;":'" C:3~ ;!".:.:'~.é ,';88 ':-.~i·:" rer1'~~'~"'l;es pen­
dant la période ete f&condi ";(,,, :!..;1 ::::"~ tic> Cl -',':~' ;-:~::,ioclo L' • J fenne
a en Doyenne contracté rrè:.: "~i) 2 :::2.::"::: ,c;~,.~;. '.'": t.'Ll.gaU ~.1~~.7ant don­
ne la fréCluence des fer.me:J :" ..r ·::r;~~1.c1:s i:.' '~C"""'-:-'/ant L:, '.\r\l:1bre de
fois quI ellas ont ét~ r.1ar::' f',.

Tableau 4g NODbre de n['t:r:~~~.,'<::t.Jl...ê:r :fe.::f~,~~~~..:.?i:.i;~,_!..9 âge.

15-19

20-24

•
25~29

30-34

35-39

40-44

415

256

285

J:6û

603

j9?

1: P, ,j -- .... .'. "..L. -J',

Cf"
./

,i:36

" r
1,. •.

j"rc

68

21

34

3

3
:3

1.45

1.53
I~71

1.76
1

45-49 112 :(:'1 43 44 \ ~~2 3 I.8S

50 + 438 J'i ~ It:2 ~ IJ5 1 ~)2 9 l.77
~-En-s-em-,b-l-e----+-2-7-7-S--I

L

/'-'-.-.--r'i-"'-''iî ),-1' 84" t-(-~)-,---I-----:·I---S--I
" " ,-., ~ 1v~ -' I L.'- .3-1 11.4

1 !! ---'- ........, __--<
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Il faut noter la proportionrelativenent iU:Jor-
. tante ne Qivorcées qui s'explique par une certaine instabilité du
D8.riage. CepEinclê1nt il s~3r.lb16 qu'une divorcée ou D~rJe une VGuva a
cl& grandes· chances de SQ rel]C'.ri::œ si elle est âgée de noins cle 50
ans.

Un& 2.Utre ecutune contribue d' é.'..Utre part ~1. nain­
tenir 81evée la proportion cle fE.r.1f.18s T.ldriées : Cl Etst le \1 1:;:virat ".
En effet il Gst pratique cour2nte chez les Agni que les V~lvas

soient prisos COT.U'JG éj!ouses ~',.r le frère ou l'un des :;aréntn (lu nari.

Tableau 5= Situation conjugale (1;;; tOUt6S lôs fer.1T.1Els dr.1 plus (l..e 15 ans

( pour cent femnes (le- chaqu.') "lil'a.nche
- d'âge)

.- ----_.~.-.. --_.. - -
Céli- Nonbre de f~lU:.1BS dont le mari a ..

J..ge batai _._---- -. _.... -
re • l épou 2 Cj)OUl 3 èpOL 4 éPOl' 5 épou V8UV6~J :Divor Total

s& s~ <' ! ses ses SGS
cécs

"''-' 1
-..• r

15-19 44 36 II !
! 2 l - l

1
5 100

1

20-24 4 52 2·' 1 6 l l l 10 100.) ,

1
25-29 l 43 29 1 7 2 2 l 15 100

i
30-34 l 34 35 1 9 4 2 2 13 . 100

35-39 - 35 2f) 10 3 2 6 16 100

40-44 l .30 26 13 4 3 7 16 100

45-49 - 30 20 15 - 2 12 21 100

50+ - 24 12 8 2 l 34 19 100

..._-- ---- •.. _----~ .-
fusonblc 12 38

,
21 7 2 l 7 12 100

Les chi;f:fres clGS tL....ble~ux 5 et 6 rJontrcmt quo la
i)olygc....nie ost assez r8j?c:.ncluG ~~Juisqu0 45% de l' EmseElble (.62 fEol'.1T1GS

lJ2.riéc..s et plus do la noi tiG C:~·.s for.mcs au dossus do 30 éXiG sont
D~ri6cs à dos polygmlcs.
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par cout:t'Q.la l)()~..n'est jamais intr,;:ns~ con­
ne dans dt2.~tresrégions. Très ra.res sont l;;:s honmes qui nnt :plus
de 4 fer.1r.IGs. 4% des honnes nariés ont 3 fatmes ... 2l% en cnt 2 Elt
730;., sont J:lonogaraes. (l)

Tableau 6 1 Monogc~lie ct Polyganie~

•

•

•

Villc1ge

Brou .Atte.k.ro

Gouabo

Koyékro

Bocassi

M' Bc::.ouoiessClu

f..gbosso

I33

l75

228

295

110

126

194

226

2l

37

55

19.1 I. 21

29.4 l.39

24-3 1.3I 42.0
-'----------+----/----+---+----1---+---+-----.

KregbE:t 499 352 III8 33.5 1.42 53.0
~ Zanfou~nou 627 463 fI22 45.6

Enseuble

•

•

.'

12I54 I6IO 432 26.8 1.34 44.8" --..i -'- -'--__-+-__-o. "'--

4-2 OOUTmLJJS Si'T F]CONDI~

On vient de voir conflent de ma~iage ~n renariage
la fanne Lgni ne reste pn.s loneten:~s stms Qc..ri pendant 12. période
de fscondité-Qt ceci contribue à a-~ur€r à cette popul~tian un taux
élevé de reproduction. Mais ce facteur n'est pas le SGul)

(I) Si l'on se I~ère à l'opinion rspe.ndue qui donna cor!i~e caUSQ c1è
la polygar.1ie la supériorité du nombre des feDLles sur celui d~s hon­
nes, il f2.ut rer.1arquer d.e quelle fé3(ûn cette opinion se trC'uve jus­
tifiée. TIn fait le nonbre tot~l des honn69 de ~ous ~ges est à peine
cl.ifférent dG celui des fem16~>c Mais ct est le décalage c1ç~ l' âDe r.l0yen
2.uquel se nari6nt d'une p2..rt les femr.1es, (l'autre l)art lbS honf.1es qui
l)erne:t d'bx11liquer le t1écani"';:~8 de la l)olygaI1ie. JJn r.1oYbnne les ~illes

sont nariées (le 5 à. lO ans ::.:lus tôt que les g.::.rçons; c' .sst cette gé~

nération de filles de I5 à. 23 ~ns, représentant environ 30% de l'en­
senble des feQTleS en âge ae s& narier qui explique la prol~rtion ob­
servée dG 4 fetrr.les [l~riées J,our 3 hODD66 I:Iari~s.
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, Tout sa passe "n affet·-cor.1I:l€ si cl~ nonbri:u~: traita
cle la cultur~ 1'.eni contribuaient à encouragarcatte forte f~concli­

t~. Sans s'~tendre sur la structur~ d~ cett~ sociét& il convi~nt

en, effet de r6n~rquer qu'ellé 8st essentiellenent à base fanilialez
l'ir.ll)Ortance et la puissanc.:, (~U B'rou~)e familial clépenclent en grancle
partie de· son effectif. Dans c"/Gte écononiGl villageoise où 12. pro­
duction vivrière tient encore:- une si gr.:::.ncla- pla.ce, l' enf,.:lt repré­
sentel:loins la charge écononique qu'il peut être dans les sociétés
Guropéennes qu'une certaine c:?)aci té de trave.il dés qu 1il aura a t­
teint l't'tge où il cor.1Dencer,~ Li. .üder les siens.

Des tracli tions r-t des fêtes reflèt&nt prob~~blor.lent

l' iP.1~)Qrtance de la f8concli té: )our 'cette population.
Il faut ci ter L,r; ri tes et ca.deaux qui acconpagnent

les i)renières règles cl' une j,;èE16 fille, la fiHe joyeuse ~n l' hon­
rlGur du Brou~ le dixi.ène enfc~.nt d'une mêne fer:rr,le. De nt:J6 le vo­
cabulaire et les attitudes lQissGnt tr~nsp~r~1tre lu plaCE: cle la
fG conclit~. Il y a un no t Il \.: -Co.. Il, pour car2.ctériser la fera,;:) qui a
rL0ja eu un eni'ant et est l1r6f;ll}::8e capable d' GU avoir d'.:.utres par
OPl)osition à 1\ Q'Kounkpan Il w;ulant dire fenne n'ayant ::)2.8 encore
eu d'enfa.nts. De mene est SiClîific2.tif le comportenent quelquefois
ironique ou n~fi<:.nt envers Il ;,:ffou 1\ l' honne ou la fer.1f.1G otérile.

Le nén2.ge sans ""nfa.nts dé]lense souv~nt dGS nonnes
consid~rables auprès des fbticheurs ou des D8clecins afin dG conju­
rer la stérélité qui est aussi une Cduse fréquente de divrrce.

Jilnfin , il f..:~ut sir.1plen::mt nentionner l'in)ortance
cl8S 'enfants aux yeux des l~ni, le prestige dont jouiss8nt les per­
SOlJll1es en ayant cLe noabreux est la satisfaction exprinéG à chaque
nouvelle naiss~nce.

L'avortenent et des procédés anticonc~ptionnels

existent et sont connus de tnus. 0eyendant ils s€Dblent n'être
pratiquas que dans les cas ~ss;z r0res où la feDne dôsire évi­
ter une- m~~t~rnit6 à un rJommt où celle-ci ·1~·. g~nerait l)Our une
raison sentimentale ou sociala •

. s'il sGable y avoir dans certaines r8gions une in­
terdicticn cles rel~tions se}~elles après llaccouchenent 9 il èst
universell€r.1€nt a(':Llis clans L' 1,Ioronou que cette interdiction n'­
est pas respectée. En gan&r~l les relaticns Entre Dari et fenrJe
reprennent peu cle ten:)s après l' accouchenent bien que 11 é;ülai te­
nant se prolonge pendant 2 aliSe

4-3 LE TllUX D7~ NATALITE

Le nonbre annuel da naissances dans le pays l~ni

a,tteste 11~~p1t1i.~1.GllCvit:,~1:i.téde cette population. Très C0ns­
tant cle village à village, il se situe pour l'enseoble de la'ré­
Gion autour de 55 pour 1000 hn.bitantsc

Deux sortes ~e relevés pe~ettent d'en faire des
Gstin~tions indépendantes. .
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L0S intorrog~toires do femmes donnent rétros~ecti­

vementles naissances do I953 -,54 et dos 3 pror:Jiors moi;:; do 1955"

T2.bloau 7

D'àutre part, à partir du début do l'onqy~to Nutri­
tion Nivo[~u de vio, chaque (;quij,)e à ôté chp"rgoe dans le v:j.llee;e
où 0110 était installée d'enregistrer a.u ~ur ct à mesure los nGis­
Bancos. (I) Cos rülev6s Qui sc poursuivent dcvuis 6 mois perrùettcnt
do leur c8t6, en les r~monant à l'annéo, une 6v~lu~tioll du taux de ­
natali té •

~. ~',' ::--.l.9,.f "--'-- _._-- - ..I~;~ - ...954 -.-.:-~ -
(i, F T G F T- --

J' - .N~iss~Ot:: 268. 256 524 283 267 550...... ... -

1
Taux de

5403 55.0J natali té - - - ...
- -

G F T

Naissances 302 280 582

Taux do 1:)6.4li
, -, -

Té'.blea.u 8

1..n.ata 'a M ,
Lo sox r~tio à la naiss~nco, c'ost-à-dire le nombre

dC.nâissanccs me.sculinos pour IOO mÜss<:~nccs féminines rOl1'~ro de..l1s
los limites norrJalcs :

- En 19 53= I04.6
- j1'n 1954 ': ro6.o
- En 1955 I08.3
Do mômo 1['. proportion cks mdssiO-nces génellaires 1)':;'1'

rap~ort au tot21 des accouchements est norraale :I,6%. ]IGvril à
Octobre on n'a pe.s constaté dans le nonbro r.lOnsuel do llE.iss.nces
de v2.ri;;.':.tions sc.isonnières imr,olI'tentes. Lo taux ete m'.t""l: té est
probe.bler.lOnt assez procho etu ma.xi8un physiologique qui sc Gi tue­
rait e.ux environs de 60 naiss~nces pour IOOO h~bitants. (~)

C'est un dos plus forts que l'on puisse rencontrer
dans le r.lonc.lc. Dù..ns le,.groUl).; c1..es pays à forte nat.-~litG on J;,'ele":"
vai t en 1952 : 44%0 au Mexiquo - 5I%0 é;,U Guv..t6mala - 42'/~o en ./'..1­
gérie'" 30%0 aux Indes - tan~is qu'on Euro~o et aux ~t~tS'Unis les
taux sc situent ~tro 15 ct 2~o ( 19%0 pour le Fr~ncc )

,,

•

•

•

•
"i

1
J.•',

....

.'

•

. '

'(I) Les chiffres donnés concernent l'ensemble des na2ssances 16­
eitimes et illégitimos. La proportion de ces dornières s'ûtablit à
r:ffi.
(2) cf Landry. Traita de d6mographio p. 299

•
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Les t~ux bruts de n~t~lit' ne donnent on fait
qu'une inforn2.tion restreintb" 1.insi~ il suffit d'une in.l]:~'sr2,tion,

de quelques 6-lénents jeune-s )<-;ur 8..ugr:1enter sensib16,nent le taux
de nateli té qui est étroi tenEint lié à la COI:l:Josi tion de 1[". popu­
lation. Cet inconvénient n' &Clt PE.ut être p2.S très gro.V6 d-~ns le
cas de cette étude~ }?uisquc:; l~s élénonts étrç~ngers sont f::,ciler.1snt,
c1écel2.bles grâce à la cl.iffbl'Gj1Ce- entre les r~'..CGs. Cepel1-~'·:l'.t il est
possible que certains ir.lJ:1it::r~'.nts J3aculé _ ou Aschanti 2.iGlïG fté- as­
sinilés i1 la )opulation aui;oclltone~ ce qui aur<.ü t pour €:·f.i:""t de
r.lOclifier la COOl10si tion par ~~ce de la population.

Pour élir:Üll-;:C ce fdcteur~ une r.1athode cr: Deiste
il calculer le kux de fécondi 'Gd générale~ c ' est-21-clire lé r2.pport
c:.u nonbre total des n<1issr:r1C;j;:'9 non à 12. D01)ul",tion to-t.l.18, nais
à :..' effectif è.es feLIDGs en ,1 '~ cle procrcie-r ( 15 - 50 EmG ). (1)

On trouve ~,,( '..'~' l'ensenble de l' échc:mtillrn un
'GC,UX de fécondit,b générall-:, ;-> 181%° • Ce tv..ux est d'jE', - (,n l'a
vu - l)lus significatif qt;,E; ~~.- taux brut de n2.te,li t~. L",,~ ",llona­
lies preve:nant cl. 1 une hrrJigJ' -~ '. -'11 sent réduites nais nr11 :-,:ul):1ri­
Llb6S ét2.nt donné la diffbl';:'l.'_,I- cli:: f';concli té: cles fer:1t1eS suivant
les âges.

Le'_ nt,;thocle ~ ;'T serrer de plus près la. r'~;:..li té
c::nsiste à rép2.rtir les na-l .. ; ncss suiV2,nt l'âge de la ri~re. Les
taux à.e fécondité s'obtien1 --,. -' 2Ii.nsi en rapportant au l1r';lbre de
fer:u:16s cLa chaque âge~ le r:'~":8 cll enfants qu'elles ont cH c1ans
Il année-. Il est h'1bi tuel c~ ... s calculer l)ar gr0upes quiUfjUen­
naux~ cl! "illeurs le calcul '.: t<-'!,ux axmuels n'aurai iL gU81':=' cle
signifi cation pour une r;;'e;:5.:]: où l'en nIe s t j anai s sûr i~ 1 8valuer
l'âge cl' une personne à no il· ; '."l 3 ou 4 e..ns prè s.

15-19 703 70 60 130 185

20-24 741 106 101 207 280

25-29 t~05 58 57 115 284

30-34 252 28 28 56 224

35-39 289 15 .. c. 31 107L J

40-44 161 5 1]. 9 56

45-49 ;r07 l 1 2 19

2658
"

283 267-' 550-'--- 1155Ensenble-

(1) Devant la difficulté é;E; u:r.naître l' ~ee r.lOyen eX2,ct {l& le. hlé-
nopé1use, on a choisi l' ~,g6 1-, :;,)lus plausibIs, Cl Gst-à-l~irG 50 ans~

connt:;-liJ:1ite de la période ,:'.e fé-condi té.

•

•

•

••

Tablee.u 9 Taux de féce-.'':.',: .!~~~ .l2E::r âge et Taux brut c"..e _reproduc­
tion.

No~br.~Naiss--LC:;~ en 1954 -··------rl-;~;~ux .---- -
(le --------- --;_.. 1 do ( ._

'M. G2.rçons 1i'illes Ta tal tféconc1i tH
j;I'enr16S :-.----1------+-----
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La fécondité Tolativaoont. élov6~ 60 tradui~ ~ssi

par la prol)ortion l'ami 10sfcr.1DOS do plus--è..o 45 ans cle colles qui
n'lont pas ou ~ants : ~ contro 18% ]!.::.r cxorJplo on Ouganda. où
la f6condit6 est :;?lus faiblo.

Lo tabloau II donne la distribution dos .fonnos sui-
vant 10 nonbro cl· onfants nés vivants qu' ollos ont cu ot 10 nOtlbro
noyen dl enfants pour les ;fonDos ,lo chaquo trancho à.1~o,

40}O2010

ro do naiss~,-nccs ]?Our 1000 fOI:ffiloS (10 ch.:-.ouo a,go

1

.. , :

·
·,

l/~;
:
;1\Agni
·

1 /

1
\

\
"_._-"

_..._-,.~.,
./ "-1 "-1 1\.

J ,, ,
1 " \Fra '-

1 co "-'.
---- "

~\
1 ""1 "

.' .....
. 1 .-:' .....

1

].Ja.. féQO.ll.di tG ü6jc~ élo~ do 15 à 19 ans augnento
.l:'a.pj.dCOQP'b ~'à son manoun. .qu1 -ello attoimr 'VOrs 25 ans. 11
partir de 34 ans ello déclino très rapidonont.

On nosuroré'. nioux la différonce entro le. ~)o~)ula­

tion ~i jeune ?t n?n nal:husionne ot la population fre~ç;iso
plus âgeo ot I:lal 'tihusJ.cnne a la locturo (lu graphiquo qui donno
pour los doux populations los taux do fécondité pour 1000 fo~­

El0S d2.ns chaquo tranche d' ~gc.

Tabloém 10 J Nonb-

•

•

•

•

•

4-5 TAUX BR'Oj' DJTI RrJJPRODUCTION

Si pour los r6SUTJOr on aüditionno l'onsoublo dos taux
de f6condité aux diffGrcnts âgos t on obtient 10 nonbro noyen ~'o~
fants qu'aura. une :f'cmno Yiv<..'..nt jusqu4à 50 ans, si la loi (10 ;fécondi.
t6 no vario pas.

Co chiffre Si <:1':)0110 d"t après lCuezynski Il total forti-
li ty Il ou f6conc1i té totalo [,mltiplié par 10 rap:)()rt dos n<:Üss:~ncoB

do fillos au total des n~iss~ncas, 0)481, Ge noobro donne 10 taux do
r0~roduction brut.
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Tablea.u Il.- Distribution des mères suivant le nombre de naissances viva.ntes.

- ~. .. - .... .
. 1Nom,bre

Groupe Nombre de _mèr~s ay.ant eu •• na.issa.nces viva.ntes Nombre mo-

I III . -- total yen d'.en-
df~,ge • _0 1 2 3 4- , 6 7 8 9 la 12 Œ3et de t fant,~ar.. lplus mères me e
15-19 481 168 40 8 5' 1 1 703 0.42

.

1
.. i

20-24 123 179 179 150 66 25 13, 4 1 1
1

711-~ 2.03
1

-
2,-29 26 48 63 69 65 59 34

1
17 14 6 4 1 406 3.~.'

, , . . -
30-34 25 15 14 24 25 22 4~;; 40· 16 15 7 1 21 1 .252 4.98

,
' "..

35-39 12 ,16 14 22 24 27 37 35 33 04 27 9 5 4 ~89 6.20, .
"

..

ho-t :-4 6 8 5 13 13 14 9 J!J 20 22 ~o 6 31 4 l6I 6.66

1:-,-49 5 4 6 Il 5 9 7 15 13 13 10 5 . 2.1 2 107 6.4<

50-54 9 7 5 4 la 5' 14 6 11. 16 10 8 3 2 110 61>40..
C;t:)- 'Jq 5' 5 4 10 9 7 12 14 17 17 13 6 l 3 123 6.69

60-ët ) 12 8 10! Il! 16 14
1 25 22 14 ~~ 22 15 if. ~ 207 6.60.....

- -T 1.uS-. ..!
1 j 1 i1 : 1 1 1

1
t ,. T 1 .. , . ,... " . . .... , .. ·1

~I 20Ensemble 704 458 340 322 238 183 1961J7~' 112? ii.ù 113
1

51 3.098 3.54-
'1
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4t"6 Tll.UX NmT D}} REPRODUCTION.

Cepend,~nt les të,U:;': bruts de rap1'O'<ÙLOtion et leurs
cODp~r&i6ons ne donnent pas Ull3 idée oxacte de l'évolution des
p0~ulations; en effet, ils ne tiennent pas ooopte de la norta1ité
gui, en dégr..,d.:>.nt. la pyraoicle (les tiges, dininue fortcr.lOnt le nom­
bre dEls for.lrleS en âge de pre cruel'. SUI' ce point œro 'lpu:Ql11:e:fIiOtl.'·:··.
2..f11Îcrt!l.Î'no> ou "la popule.tion cloxi.ca.ine par eXElnp1':> est plus touchée
gutune population européenne. Du fait de l'importante ~ortalité

dans les pays sous-déveloPl)és ... les taux nets el.e reproduction su­
bissent par rapport aux taux bruts une r~duction qui peut ~tre de
plus ele 50% ël,lors qu 1 elle n'est que d' environ 20% pour une P01JU­
lation européenne.

L'inconvénient dU- taux brut~" de reproduction vient"
da oe qu'il suppose le. mortalité nulle jusqu'à 50 ans elora qu'il
est éviclGnt que 18. fécondité îloyenno pe.r fenne ayant atteint I5
ans est réduite par la wortalité •

Ces taux nets dG raproduction qui tiennent coopte de
la nortc:.li té des femr.16s jusqu'à la fin de leur période (1& :féconO.i té
perr.lottent ele conna1tre le vGri t&ble t:.~ux de renplaCGment clfunè
rsfnèration Dar la suiv,'.nte.

Le taux è.e rej)roc':.uction net qui est le raj,):.}(l!'" vrai
cl·; l'eff6ctif de 2 générations suecessives peut se cla:t'inir cle la
façon suivante: on suit une GGnération de IOOO filles dés leur
naissanc@ en leur in~osant à chaque âge les lois de fécondité e~

Qe nort~lité de la population 8tudiéG. Pour ch~que ~~e le nonbre
l':.e naiEl8(~nces est le produit cl..u taux de fécondité ]?<.'-r le ncnbre
I~O femmes surviv.:~ntes. En a('.(li "Gionnant ces chiffras on obtient le
nonbre tote.l cl' enfants qu' '::.ur·, una fer.:u:l€ au cours de son €::istenc.e,

Ce nombre mul ti~,lié pr.'.r le sex ratio à la naissance
donne le ta.ux net ele repro(luc'~ii)n qui est par (lé!ini tion la notlbre
nC'yen .(le filles auquel aur2. ('):;1'; neissd.nce chê:cuna des lOOO :t'am­
Des de l'effectif initial.

1E,bleau I2: Tr.ux net de- rs::.:2.~~~:.:::'uction.

---: tL .
Group@ Ti....ux (le T.::.ux de Taux tle fécon-
cl'~s fëcon(li té survie (l..i M x Tc,ux ele

survie x 5

I5-I9 0.I85 \.;.639 0.591

20-24 0.280 0.632 0~85

25-29 0.284 0.622 0.883

30-34 0.224 0.6IO . 0 ..683

35-39 0.I07 0.595 0.318

40-44 0.056 0.566 0.158

45-49 0.OI9 0.520 0.049
1

N'oobre moyen cl' Gmfants l')ro' fGrùns 1 3.567-._--
Taux net do reprocluctic~ : I.140

1
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La cODp~r~ison du taux brut 27 8 et du t~ux net de
reproduction 1 774 not en lUïJière l'incidonce de l~ forte mcrtali­
tG gonéralE) sur l'évolution dE; la l)()l)ulation l.gn-:.Co t~:ux ne-t
nontre que le r~iJPort cl..e ch,,;qu8 gânérc~tion à cella qui l', :'œécèdo
est cl.s 1~ 7. Si l'intervall'o entre claux gGndrations est cl' environ
26 ~ns? le taux net (',e reproduction perr.1et de prûvoir ml (~ouble­

Dont cl0 la ix'pulatian en une :)É:riocle COnl)rise entr6 25 e';~ 30 EXlS.

Un tau:: analogue à été constaté au 19 ène siècle
par eXGm)lG en Uhraine et au Canaè~ fr~nçais. Il est proche de
celui que supposait Mo,l thus pour une ~'c~1ulc.tion n~,turelld pouvant

. cloubler tous le.s 25 ans.

5. ETUDJE D:E Li.. HORT1:.L1TTIJ

5-1 Les taux de mortalité

L"' 6nregi strement, des cléc8S pour, les 6 pr;.mL,rs f.1oi s
Q~ l'enquête dans les villag8s de l'échantillon pen~et GG faire une
0stimation d&s taux de Bortalité. Cett6 estimation ne p~ut être que
très grossière étant èonné la faible période d'observation Gt la
taille de l'échantillon.

Tab~eau 13 : Nombre de clécés ooservés cl~ns l'échantilion ~o villages.
( 1-4-19...25. au 30-9-1955) Cle nonbre cle cléc;'s à été l:afuetriLô.

l'année.)

:-"n ..m<OtO""9.ft5fii'ffflè- ~.ë~ri· - ..!t--1iü'2i1ftë ètë·
Use clécés l;.ge décés

0 ~~ 26::~9 8'
,

~:::. .'.(-3: LJ

J; f~ 30-~9 JQ,',\ -'1:

}2,:, 14 40-49 10

3-4 14 50-59 13

5-9 14 60 + 34

1C-19 4
1

T 233
1 , : : -

Toutefois il est intGress,',nt de rer.1arqu~,r qUG 1:18..1-

gré ces inconvéniGnts~ la tablo d8 mortalité que l'on obtient ne
présente é'.ucune e'.noDalie particulière. D'e_utre pc:.rt 9 1:. CC>:1)ara.i­
son avec la table c"l.e survie êtc.:blie l)our Coylan en 1946 SUii:gère
quelques rer.1arques.

La population QG Ceylan qui présente des car~ct&­

ristiqu8s c,ss8z s0r.1bla.bles à celle (18 12~ pc,1ulation ].eni - T,:ux dG
n2,tali tG - T"ux cle fécomli tJ - T2.uX de nortali té - 2. une t~~ble de
8urvie ~m<.:.l( gue à celle ét,~"blie pour 10 Pé1.ys l.enL Cala l)On:wt en
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• attendant sa confirmation sur uno période ~lus longue do rele­
vés d'ut~liser' l~ tablo ci~lossous COŒ~O première 11Y~othèse do
travail.

(I) lumuaire clGnr-ero1.:;;>hi que de l' O.N. U 1954•

Agni Ceylan --1
-

0 IOOOO IOOOO

l 8430 85IO
IO 6410 7200

20 6360 6830

30 6180 6IIO

40 5880 5420

50 4980 41IO
60 2920 3800

10 IIIO 2410
--

Cor:mont se clistribue la nortali té par grr:,u:;.)e cl' âe;e ?
De môme quo dans la plupart des pays sous d6vel' ppôs 9 co sont
les enfants~ et parmi los enfants les nOUVCèUX n6s qui 80nt 10
l)lus frappés.

La ea»mortinatalité n'a ~as été incluse dans Itétu­
do la mortalit6 infcfi~ile. Cela à été facilité.par le fait quo 9 à
la différenco (le cc qui sc passa clans dl a.utres r6Bions~ los fennes
sorwlcnt bion distinguer a la naissance les enf~nts ayant ros?ir6
ct cria ct ccux qui étaiont morts nés.

Ce taux do ~'ortinatalité s'obtient en raDl~rtant
le nombre dos morts-nés au nonbre total de naiss~nces vivantos.

Il ost do 33%0 pour la pG)ulation l:gni - cc chi~frc

rentre. r.a,ns les nornes habi tuolles do .10 que la r6:)o',rti tian rles
Dorts-n6s sui '\IDnt: le"~adlii:0 i I:f}8j ga.rç.ons !!,TlÎlur. :fOO fillos.

Doux méthodes ent été OI:1:i.)l" yGes pour obtenir uno esti­
m~tion de la nortalité infantile c'ost-à-dire la mortalit6 des en­
fants do moins (~I un an .. L' intorrOBi.:~trir\;, dos fonr.los pornet do c.::.l­
culer un taux sur la gônûration d:::.s onfc~nts nés on 1953 ct IJond,~nt

los 3 preDiers mois ~o 1954.

l$ni ct ~our Ceylan
Jables do mortalitéTableau _I4
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LlonregistreoGnt d8S décés dt~vril à Octobre 1955 per­
r.let de calculer (1.'un autr<:: cl~té un tc,ux de mortalité inf,.ntile.

par l~ première ofthcda on obtient 136% m~is ce chi~fr8

à des ch .nces .cl' ~tre en dcs&ous de le, r.;5,'-liFto C~'..~ (1' ~~utX'cs incliccs
Elontrent que d'es enfants né/ en 1953 et iloril en 1953 ont dÛ. ~tre
oubliés. Le. c1euxièDo méthode qui est probe.blement 12. plus eXi'..cto
donne un taux de mortalit~ inf~ntile de 157%0 • La surmort2.1ité
D2.8culine est assez prononcéo 1 132 garçons pour 100 filles.

Déponde,n'h étroi tGrl1ent de l'état scmi t2.ire génGr,-"l de le.
l)opule.tion~ ce tc'..ux très sensible en est un (18S l:lGilleurs critères:
il est intérosse.nt de 10 compE'.rer (1..<.".ns l' Cispaco Gt (l2.ns 10 te41ps
avec ceux d' ~.u tros régions.

i.vc'..nt 1900 en Fr..::.nco, le taux ét"it d'environ 17O$bo? c'est
le l)rcgrès de le?, mé(10cine et de l' 1".3..::,3.~ne qui ~."n:·~~:tiüt. (l:ôQf"t'90n
consiè&rable jusqu'à 42%0 0n l'ann80 1952•

1.ctuellement la mortali té infè~ntile est encori:f forte ëL~ns

les régions de l'ernûrique centr~le et ùu sud g Chili 248%0 - Cost~

. Rica 160%0 - et ëL:.ns les pays clu SUd-.<Yst Asiatique 8 In(le 160%0 ~
certaines r8gions d'Indonésie 250%0 alors qu'elle se situe aux en­
virons c1e 50%0 (le.ns les Et~~ts cl' Etlr0l)e et d' lJnérique (lu Nord.

Pour le. p0~ulation J~ni, 10 taux de mortalité infantile
cl.Gvai t 6trG de plus de 200%0 il y a quelques e.nnées g il est 'hors
(le doutG: que la . création d'un hÔIli t,'.l noclerne à Bongou2.n'·u et l'­
ouverture (le c1is:')Eil1Saires de.ns 3 c2.ntrns a du avoir un ef·f~t· ce-r­
té:.in sur le t ..Ui: (l.fI J:]c·rt<',li t'; qui a bt,: "insi r. ~·.ld1~ à 150%0.
L'augt10ntc.'..tion du nombre c1'accc·ucher1ents à la. rlaternit';: (le Eon­
Gouanc,u laisse prévoir encorE. une baisse de ce taux d[ms IGS an­
nées à. vanir. Cepenclant il fc1uclra ancere bien du ter.ns, l' C'uve-r­
ture de nonbreusGs maternités en brousse et l'éducation ~bS ma­
trones qui s'occu:;'ient (les e.ccc,uchements da.ns les villages.pour que
ce t~mx c1r"scen(1..e jusqu'aux nnrmes eUrOl)écnnGs. Actuellenent de
trop nOl.lbreux accidents ,~rriv,,,nt à la n2.iss;~nce p-'-r l' lc-nor,mce
cles procé(l2.s ase:;,)tiques les il1u:=téldmGnt,~irGs; ;~".rrü 16s c2.uses
fréquentes de cl.éc;:;s qui pr.urr:.lr.ï €.tre éliElinéC's on ci tbra le té­
tan(;s cons';cutif à la sectien clu cordon onbilical.

Table2.u 15 : l1ortcJ.li té inf,.ntile pour 1000 n2.isSc1.nces •

Taux

•
Décés 92 46 19 157 1 40 23

••

•

La mortalité reste ~ssez élevé& après la preniore ennée.
Les c~uses en sont connues et se rencontrent d0ns cl6 norilireuses
ré~ions afric<..ines ; Itabscence cl'une nourriture intern';(~icdre

après 10 sevraee f,l.Ï t power un lrurcl tribut aux enfcmtf.; d,:" l et 2
ans et les enc18nies tropicales tEilles que le p,~ludisH6 8t les pa­
rasites int~stin~ux eux enf0nts de 3 à 10 a.ns. Les mala~iGS tropice
les senblont d'ailleurs agir sur l~ Dortalité cle façon clirecte;
elles aff_'.iblissent c1e façon consic1brc:.ble les oreanisn&s (~es en­
fants Gt créent ainsi un terrain favor_~blc au d8volOlnen8nt d 12..U_

tres mal,-~(lies.Do 10 à 30 ans~ le taux ch;; mortc1,lit~ reste f::.ible
et c'est à pdrtir de 4e ans qu'il rGf.~nte assez rapidéD8nt •



•

•

•

•

•

•

•

..
•

••

•

,
),

)

- 20 -"

Le taux de mortalité générale eot de l'ordre de 23~o~

Il est ~robablG qu'il ~ déja diminué au cours de ces dbrnières
~nné6s gr~c6 à l'abaissement de la mort~lité inf~ntile et l'em­
ploi de plus en plus r&~anc1..u des antibiotiques~ ceux-ci sr,nt ad­
ministr:Js nr-n GGUlaT.lent ~ar les dispens.:üres du servicG de s2.nté
ou le médecin privé qui à un cabinet à Bongouanou9 mais aussli par
les psoudo-infirmiers installbs à leur compte. L'action de ces
d~rniers est Gvidemnent très "discutable et ~eut être n'est-elle
qUEl maléfiqu6e Bian que c1..ëms Il ensemble la II médecine II tr.::/1.i­
tionnelle tienne encore une crand& place 9 certains planteurs n'~

hési tant pas à rocouriil aux services do la médecine euro118cnne
et à y oonB~crürdos soooes importantes. D'ail+eurs cert~ins vil­
lages deoandent l'installation de nouvelles fornations sanitaires.
Cos factGurs joints au fai~ que ces ~opulations au nivaau de vie
assez élevé ont une alimentation relativement équilibrée. l~rtent

à croire que dans les années à venir le taux d& Qortalit& Généra­
le baissera encore. ~ctuellenGnt9 ce taux se situe légèrement ~u

dessous de ceux de ~ays tel que le Mexique 2491 ou l'Inc1..e 23~5~

mais nettGoGnt au dessus des pays européGns tel que la Fr~ncG

129 2 - l~ SUède 9$9 -.
L~ t~ble provisoire de survie à ~errlis de calculer

l'espérance de vie ou durée de vie moyenneg elle est pour les
l~ni de 38 ans à la naissance.

Il est intérEssant de reoarquer qu'à Ceylan où elle
était à peu près égale~ elle est passée à 55 ans en une quinzaine
d'anné0s~d6 1936 à 1950. Cola a été r&ndu possible gr~ce à une
2E1élior2.tion spectaculaire des conditions s~nitaires qui Sll",st
traduit7par une baisse du taux de mortalité générale de 21,4 à
129 6 9 et du taux de mortalité infantile de 181,6 à 81 96 pendant
la même 118riode•

6 0 LE MOUVill.1ENT N.l'.TUREL DTIJ LA POPULATION

L8s donnéGs"rGsseMblées eu cours de cGtte ~tu~e ont
nontré la renarque.ble vi t,~lité de 12:. fr2.ction de la ri:·.c~ Lgni
qui pouple 10 lIoron(lu~ En effet comne l'échantillon (l.f; vj.lle.ges
à été tiré aU hasard il est possible de généraliser l~s résul­
tats trouvés 110ur 9 ville:.ges -~ux 43 villages de la SulJllivision
c1e Bon5cue..nouo

sachant qu'annuellement pour 1000 h2:.bitants il y a
55 naissances pour 23 décGS on peut calculer qUG la ~0pul~tion

s'accroit de 32 pour 1000. Pour l'ensemble de la SUbdivision
cela représente une aUBP.1ent~tion de 1600 personnes l")ar <:'.n.

Ce taux ët' accroi S06ment d' enviri'n 3% qui Gst trè s
élevé confirme les résulte:.ts exposés pr8cédemoGnt sur le taux
net de reproduction g on peut s'attendre à un doublement de la
population en 25 ans environ •

Quelles seront les conséquences dG l'amélioration
déja e.morcée clec condi tiens sanitaires •. ? La baisse de l~ nortali­
té - 611 p3.rticulie.r de la nortalité infilntile - qu'on ~.:;ut e8-
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escompter dans les ~rochaines anné~s ne.~GrG pas immédi~teoent

compensée p~r la baisse parallèle de la natali~é qu~ aCCOn)2~ne

le plus souvent une êlévation du nive~U de V1~.·Au ~ntr~re là
fécondité est susceptible d1~ugmenter légèrement ~vec 10 recul
cle c6rt,,~ines na,ladies. ToU;s ces facteurs font présur~~' ClU,(; le
fort .rytmJe d'acc~oissGment de la population n'est pas ·pr~t de
se ralentir.

Ces réeul t,.ts valables pour une Subcl.ivision ne sau­
raient ~tre générali~ées à l'ensemhle du Territoire : D~is il
est hors êl.e êtoute qu" ils peuvent ~tre considérées coml€; un ordre
de grandeur possible pour les .::.utres réeions du PL_YS .i~ni et m~­

me une p..'.rtie de la zone for\?stière qui s' étanc1 en b~.sse 6t nOY6nne
Côte D'Ivoire à l'est du Bnndama. Pour com~16ter l'inventaire d6mo­
graphique du Territoire il f~udrait né~~oins procéder à d'autrss
sonde·ees.

Do.ns le Moronou l'étendue et la richesse des terres
disDonibles permettent de prévoir une augmentation suffi3~nte

de la production vivrière. Cependant si le ryt~~e du ~rogrès éco­
nomique et social doit se maintenir et m~me s'accélérer cela Sllp~08G

pour y faire face que l'on tienne coopte dans les progrnnmes d'équi~6­

ment de la pression démographique mise en évidence par cette étude.
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CEL!JNDRHm HISTORIglLJ

Pr0r1ières ~)lantatiens de Ct'l.CéV"j

•

•

1888
1890
1909

1910
1914

1915

1919

1920
1925
1930
1935
1937

!.rriwée de M:2.rchc:.nd
DGuxième pass~ge dG Marchand dans la région
LI Lc1ministr8.teur Jacotot fait ouvrir 10. route (1 •.,­

Daoukro
Travaux du Chomin de fer il DimlKkro
Premièr'Js coupes de bois ëtç~ns ~G pays

) D6part des tirailleurs
( ~ort do l'Ldministrèteur Siméoni 9 tué par une

panthère

) Retour d0s tir,dl16urs
( TIlpidecüe do méninsi te clans cCJrt...~ins trlllages

)
(

Plant.~tionst.do~ c~tRn

Ba.isse du c....ca.o qui na vaut plus que -t<)(~ Fr
Premier_ s6jour de l'Administrateur Ponso~

Cou~encGnent de la pénurie de produits importés
( Pagnes 9 cuvettes 9 etc •••• )

~ 11obi1isation cl0S tirailleurs

)
( Trav~~il forc'; - Collecta de 11 or
) CueillGtte du caoutchouc

Douxièl:lG- s&jour cl..~ l'Administrateur Pansot

1946 Lbolition ~u tr~vdil forc§

1947 Tremblement de terre rassGnti dans certaines
parties du cercle

1939
1940

1941

1942
1943
1944

1

(
),

-.

•

•

..

1949
1950
1951

1952

Eclipse de soleil

Il La Poli tique Il

-) EvènGI:1i3nts de ])inbokro - Ré~!r6:ssi!:'n

( EmprisonnemGnts QG nonbreux Chefs coutumiers.
Pri-cés

Nort dans un accident d'avion du Gouverneur et du
Secrét~ire Général •

•
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Tablea.u 16 =. Nombre d'enfant·s SlJrviva.ilts par mère selon le nombre
de naissances viva.ntes.

_r • •• .- . - 1 -
Groupe Nombre d'enfants surviva.nts de mères ayant eu •• 0 na.issanœs vivantes - Ensemble- ..

d'Age 1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 Il 12 J.î et des Femmes
Ip us-

15-19 0,85 1 60 2,00 2,80 1.{-,00 - - - - - - 1 - - 0,34,
1

0,84 6,00
1

20-24 l,59 2,19 3,12 3,28 3,85 4,00 - - Il,QO. .. - l,53
25-29 0,77 l,59 2,17 3,49 3,94 4,56 5,00 5,57 5,50 5,50 - .. - 2,77

30-34 0,87 1,29 1,83 3,32 3,77 4,49 5,00 5,31 5]47 6,57 6,00 7,50 8,00 3,51.. -
35-39 0,62 1.43 2,09 3,00 l:-,04 lf-,70' 4,74 4,70. 5,54 6,52 6,67 6,20 7,75 1~,09..

40-44 '0,50 ~,oo 1,69 2,38 3,71 4,33 5,06 4 20 5,77 6,35 69 67 ):·,67 7,50 1:-,14,
..

1.:·5-49 0,25 1,83 1,91 2,80 3 ;56 3,00 4,80 4,85 6,31 4,60 7,20 l.. t;'o 7,50 3,95' ,;'

50-54 0,1.:-3 1.00 2,75 . 2,80 2,00 3,36 5,17 4,18 4,31 4,70 6,50 3,67 10,50 3,46

55-59 0,40 1,25 1,8~ 2,22 3,29 3,67 3,36 3,65 4,47 5,69 5,33 3,00 9,00 3,52..
. of. 60 0,87 1,.00 1,09 1,37 3,00 1,96 2,77 2,86 3',60 1 3,95 5,80 5,25 5,00 2,73

-'- ---- ~-'l .. -- --
Ensem~..-0,81 l,54 2,07 3,51 3,66t 3,98 4,50 4,45 4,97 5,53 1 6,35 5,20 7,60 2,27
~8S mère's 1

1 1




